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n'oubliez pas, monsieur Richard, de lui dire cules et certainement ton père m'approuvera.combien nous remercions le ciel qui, au milieu .de J'exige donc que tu te décidesàépouser M. RicharJcette calamité, a présérvé sa vie. Que deviendrions Denison ou que tu me donnes sur-le-champ tesnous, si mon pauvre père.... Heureusement, Dieu motifs pour renoncer à ce jeune homme qui autre-l'a sauvé et c'est un sujet de grande consolation fois, je le sais, était loin de te déplaire.pour nous, quoique notre ruine doive avoir de bien Les angoisses de Clara se réveillèrent.fatales conséquences! Chère maman, je vous en Conjure, ne -e pies-Denison regardait ces dames en silence ; enfin, sez pas à ce sujet, répliqua-t elle ; s'il faut le dire,ise rapprocha de Clara et lui dit timidement: ce secret est de nature à augmenter vos chagrinsMiss Brissot, il est un sujet sur àquel il m'est et n'avez-vous donc pas assez appris de funestesinterdit depuis longtemps de vous entretenir; mais nouvelles depuis quelques heures Yla gravité des circonstances me détermine à vous -- Une funeste nouvelle.., un secret alarmantadresser une question, au iisque de vous déplaire répéta madame Brissot; n'importe! je veux savoirL'événement de B*** ne serait-il pas de nature à enfin la vérité. Parle, je suis prête à tout.clianger vos fâcheuses dispositions à mon égard -Pas e ce moment, chère maman, je vous Peut-être une autre personne qui était parvenue à supplie, dit Clara dans un trouble inexprimablesurprendre votre affection et votre parole, sera-t- je n'aurais pas la force de l'entendre, ayez pitié deelle découragée par le revers de fortune qui vous moi, ayez pitié de vous-mêmefrappe ; et alors, je vous prierai de vous souvenir. Elle joignait les mains et paraissait si mallieu--Quoi! monsieur Denison, interrompit madame reuse, que sa mère en fut touchée.Bri sot en sour iant malgré ses larmes, pensez-vous -Mon Dieu ! dit madame Brissot avec une sortencore à des projets qui, surtout maintenant, sem. de terreur, de quel malheur sommes-nous encoreblent inexécutables ? menacées ? Eh bien ! calne-toi-M ss Clara est-elle aussi de cet avis? demanda t'accorderai quelques heures de répit; mais ceRichard.o, srinexorable.
- Mon Dieu! mon Dieu! murmura la jeune -Ce soir, a èrefille avec accablement, l'abîme où je suis tombée -Oui, car aucune réalité ne pourrait égaest. pts profond que jamais et je n'ai plus aucun l'anxiété mortelle que me causent tes paroles enig-espoir d'en sortir. »esod'ensotlirisgn.e»oler matiques ; aussi, je le jure, je n'attendrai pas da-Denison fit un signe de douleur.vantage, dussé-je mourir en apprenant ce que tu--Allons, Clara ! reprit madame Brissot avec ni'as caché jusquici.quelque aigreier, que signifient ces mystères ? Est- Et elle s'enfuit dans sa chambre, comme si ellece le moment de songer à des enfantillages peut- eût craint de se laisser attendmir par de nouvellesêtre, quand le malheur s'acharne après nous? instances de sa fille.
-Des enfantillages, ma mère ? Ah ! si vous Demeuré' seule, la pauvre Clara tomba dans miesaviez.. morne rêverie ; elle redoutait plus que la mort-D grâce, madame, dit Richard tristement, ne l'obligatioîî où elle se tro'vait de révéler à sa mèretourmentez p:îs nuhs Clara à cause de moi Je dois l'histoireddidamnt de Martigny ; il lui semblait,

reispect r ses secret-, attendre avec patience qu'il dans sa candeur, qu'elle avait encouru de graveslui plaise de me témoigner quelque confiance. reproehes, mais comment se rofuser à la demandeMLais, pardon ! les volontaires sont sans doute déjà si légitime de madame Brissot ? En vain, elle yen Inaiche et il ne m'est pas permis de rttarder songeit; son imagination ne lui suggérait aucu nmon départ davantage. prétexte, aucun subterruge pour échapper à cetteEn effet on entenlait un grand piétinement de nécessité.chevaux à quelque distance de la maison, et l Une partie de la matinée s'écoula ; les angoisseslia n tournait frétueiment les yeux du côté de son de Clara allaient tonjours croissant. Son amiemaitre, avec impatience. Rachel Owens vint la distraire un peu de ses_-Adieu, mesd;,mes ! adieu, miss Clara, reprit sobepnés.RclantpriledateDenison avec cordiahté ; je verrai M. Brissot aux de B..., avait voulu offrir aux dames Brissot sonplces et il saura u'il peut dispos r de ma fortune condoléance ; et comme son pèree.de ma vie ! Quantà vous, -i vous aviezbesoin était pau remplir fonctions d'arpenteurici de quelques secours en mon absence, ndressez- quelque ditance de Dorling. elle annonça l'inien-vous, sans hésiter, au shérif à qui je vous ai re- tion (le passer au store le reste de la journée, commecommandées expressément et qui m'a promis de cela lui airivait quelquefois pendait les absencesveiller avec un soin particulier à votre sûreté. forcées de M. Owens.Il serra la main aux dimes. selon l'usage anglais Clara, malgré ses préoccupations, accueillit saau moment de franchir le seuil de la porte, il dit conpagne avec amitié, et bientôt elles se rendirentenrore à Clara d'une voix étouffée dans le petit jardin où elles travaillaient souvent à-Permettez-moi d'espérer, miss Brissot, qu'à l'ombre des arbres pendant la chaleur du jour.man retour, qui sera prochain, sans doute, je vous Clara était en train d'énumérer dist.ratemeîît àtrouverai moins tîiste et plus favorable à mes miss Owens les fausses perles et les ver-oteries en-vox. levées récemment par les invisibles chlamydères,Glara voulait répondre, mais il n'attendit pas et quand on entendit la voix de Sémiramis du côtésortit précipitamment. delmaison.La
Les dames regagnèrent le petit salon où elles se dans le jardin un Australien revêtu de ses peauxtenaient d'habitude. d'opossum, et après lui avoir indiqué Clara, elle-J'ignore, Clara, reprit madame Brissot avec rentra dans le store. Cet Australien, qui se mit àsévérite, pourquoi tu t'obstines à repousser la pro- courir en dansant vers les jeunes demoiselles, étaitposition si honorable pour nous, que M. Deniso1 notre ancienne connaissance Tête-de-Crin.vient de renouveler tout à l'heure avec tant de lé- Quand il fut p-ès d'elles, le sauvage s'écria enlicatesse ! M. Denison est la première autorité du employant tout ce qu'il savait d'anglaispays, il est le parti le plus convenable qui puisse h ! Clara, beaucoup, beaucoup cowis..se présenter pour toi, sutout dans les circonstances beaucoup berceaux.., beaucoup, Claraactuelles. Je ne céderai plus à des caprices cidi, (A CONTINUER.)


